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tamment le Philonthus polit us, mais nous n'avons jamais rencontré le Ri?.q
phagus. Les autres espèces étaient excessivement rares, excepté dans les casoù
les cadavres avaient été exposés durant quelques jours, pendant les jours chauds,
et qui, ainsi qu'on devait s'y attendre, dans ces cas là, présentaient un nombnr
considérable de diptères, priincipalelent de l'espèce Calliphora.

Le Dr Murray Motter a aIit, à Washington, D. C., de très intéressantes
observations sur des cadavres inhumés, qui seront publiées bientôt et qui nons
ont été communiquées privément. Elles tendent à établir que la faune des
cadavres inhumés -1 Wasliington est beaneoup plus variée et beaucoup plus
nombreuse que l'on pourrait s'y attendre d'après les rapports de Mégnin pour
ce qui regarde la France. L'im portance (le compatrer les r'sul ta ts dans différents
endroits est considérable et nous osons émettre l'idée que la température dusol
fournira de meilleurs renseignements sur ce que nous pouvons attendre, que
ceux qui sont fournis par les conditions atmosphériques de température et de
climat, tant pour les cadavres inhumés que pour les cadavres exposés.

Conclusions : Il paraît établi que des observations et des expériences devraient
être faites dans chaque localité avant que les connaissances actuelles en entomo-
logie puissent être appliquées généralement à la médecine légale. Dans le dis.
trict de Montréal, les différences concernent plutôt le degré que l'espèce, etse
rapportent plutôt aux espùes qu'aux genres. En somme, les nouvelles obser-
vations confirmeront la succession de différentes périodes et l'ordre dans lequel
se font ces successions. Les observations faites sur des cadavres autres que des
cadavres humains sont de nature à induire en erreur et on ne doit pas leur attacher
beaucoup d'importance. La durée des périodes devra, cependant, en toute pro-
babilité, être modifiée selon le., différentes localités. Nous connaissons actuelle-
ment très peu de chose sur les différences dans le mode d'être des différentes
espèces d'un même genre.
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